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1. CONDITIONS GENERALES DE LA MISSION

1.1. Cette mission de deux semaines répondait ~ une demande
de la SEMRY (Société d'exploitation et de modernisation de
la riziculture de Yagoua) au CREA (Centre de recherches et
d'études anthropologiques) ~ L'objectif général était d'ap­
porter un appui saientifique dans Ze domaine linguistique

au Service de Structuration' Paysannale dans son action d'al­
phabétisation des ,responsables de" groupements de produc­
teurs à mettre en place.

Dans le document dénommé "Termes de référence ..• " qui
accompagnait la demande de la SEMRY, cinq points étaient
signalés comme devant faire l'objet d'une attention particu-.
lière : trois touchaient directement aux conventions d'écri­
ture (la longueur ~ocalique, le rôle du coup de glotte, la
notation des tons), les deux autres souhaitaient la réali­
sation de "manuels de références" à destination des alpha­
bétiseurs (une grammaire simplifiée et un lexique en trans­

cription courante).
Ainsi que le soulignait notre réponse à cette demande,

les deux derniers points ne pouvaient qu'être mis en chantier
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lors d'une premlere mission : leur achèvement requerrait un

travail complémentaire selon des modalités à définir.
Grâce aux dispositions prises par le Service de Struc­

turation Paysannale notre travail s'est déroulé dans les
meilleures conditions d'efficacité possible. Nous remercions

en particulier MM. Alain BERNARD et KALVOKSOU d'avoir entiè­
rement mis à notre disposition les deux responsables des

questions linguistiques, MM. Charles YAOUSSIA et

Jean-Luc DAPLA.
Nous nous félicitons également de ce que notre mission

ait pu coincider avec celle de M. Guy BELLONCLE qui nous à

informés des orientations générales de l'action dans laquel­
le prend place l'alphabétisation en cours et qui nous a
utilement guidésau début de notre travail d'enquête. .~

1~2. Ce travail porte sur le diaZecte de Yagoua : le choix
de ce dialecte s'impose à la SEMRY puisque les riziculteurs

de SEMRY l sont, pour l'essentiel, des locuteurs de ce dia-,
lecte. On espère, de plus, que ce dialecte, étant celui de la
ville, donc associé au prestige de la modernité et du pou-
voir, a toutes les chances d'être le mieux accepté par
les locuteurs des autres dialectes. Le travail de standar­

disation et d'alphabétisation réalisé par la SEMRY vaudra
donc pour l'ensemble de la population masa et bénéficiera

en retour d'un effet de masse positif.

1.3. Nous disposions au départ d'un certain nombre d'études
linguistiques sur le masa, mais aucune sur le dialecte de

Yagoua. Ces études nous ont été d'un grand secours en ce
qu'elles nous ont permis de gagner du temps (savoir quelles
questions poser permet d'aller vite en besogne), mais il
faut, pour les rendre effectivement utilisables, les adapter
systématiquement au dialecte de Yagoua.

Nous disposions aussi d'un certain nombre de textes dans

le dialecte de Yagoua, traductions de documents de la SEMRY
réalisées par Ch. YAOUSSIA et J.-L. DAPLA et transcrits se­
lon un alphabet provisoire.

:

1 •
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1.4. Notre travail s'est organisé autour des actions suivan­

tes

- reprise du Lexique masa de C. CAITUCOLI (avec enri­

chissement du lexique à toute occasion), ceci pour ~btenir

le corpus nécessaire à l'analyse phonologique;

- élaborat,ion d'une esquisse phonologique et explo.i ta­
tion des conclusions pour la fixation de l'alphabet et de

règles orthographiques ;
- reprise de la traduction d'un important document de

la SEMRY - Contrat d'attribution d'une parcelle rizicole:

ce texte est fourni en annexe avec sa traduction en français

intelligible. Ce travail nous a permis, une question entraî­

nant une autre, d'esquisser l'étude de la morphologie nomi-
\

nale et verbale, ainsi .que de saisir quelques mécanismes

syntaxiques fondamentaux ;

- recherche systématique de quelques points de gram­
maire (par exemple, mise au net de paradigmes de conjugai­

son, de listes de pronoms personnels, démonstratifs, indé­

finis, etc.).

2. PHONOLOGIE

2.1. La syllabe

La langue ne connaît, de façon stricte, que deux types

fondamentaux de syllabes: CV et CVC. Exemples:

b à rà nà "termitière sp." s'analyse comme bà -rà -n à

"peau" " " bàk-r)à

.
, ".

Phonologiquement, il n'y a donc pas de groupes de con­

sonnes *CCV ou *CCVC certains groupes consonantiques rele­
vés dans les travaux antérieurs sont à scinder avec voyelle

interne relâchée: ; ou u. Exemples:

gHësna "rein" et non pas *g lèsna

giràytâ "pintade" et non pas *gràytâ

kcr l ùw r à ""Andropogon auriculatus" et non pas * k l üw rà ,

Il n'y a pas non plus de syllabe avec voyelle initiale.
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Les voyelles que certains auteurs ont relevées à l'initiale

sont toujours précédées par une occlusive glottale, phonème
à part entière. Exemples

'ïy rà "yeux, vue"

, 0S Lnà "toux, tuberculose".

De même, certains groupes de voyelles présumés tels

-ua, -ia, sont à analyser comme respectivement -uwa, -iya.

Exemples :

bùwâ "pourrir~ fermenter" au lieu de *bùâ

ffriya "joyeux" au lieu de *firia.

2.2. Les consonnes

Nous avons identifié 26 phonèmes consonantiques à l'i­

nitiale, que nous pouvons présenter comme dans le tableau

suivant :

la,bial,es dentales palatales postérieures

{ sourdes p t c k
occlusives

b d jsonores 9

{ sourdes f sL s h
fricatives

sonores V zL z li
nasales ............ m n 1)

glottalisées ....... Ô â

{ continues r y W
sonantes

non-continues L

On notera que les occlusives et fricatives sonores en­

trent dans· une série de "douces", avec effet "dépressif" sur

le schème tonal ; toutes les autres consonnes sont des "for­

tes", avec effet "surpressif" sur le schème tonal.
Les consonnes nasales sont partagées quant à leur effet

sur le schème tonal, comme sliZ y avait deux séries de nasa­

les sous-jacentes : des nasales "douces" ou "sonores" (his­

toriquement peut-être mi-nasales) et des nasales "fortes"

(historiquement peut-être nasales simples). On notera que

/1)/ a toujours un effet dépressif, qu'elle entrerait donc

toujours dans la série des "douces". Si l'on constate un

;;

-...
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comportement ambigu des nasales par rapport au schème tonal,

on ne peut, néanmoins, en conclure à deux séries de phonèmes

distinctes, comme a pu le proposer de manière théorique

C. CAITUCOL 1.

En position intervocalique et finale, il y a neutrali-

sation de l'opposition douces/fortes.
. .

A l'intervocalique, les consonnes sont généralement

douces mais elles peuvent se réaliser sourdes lorsque la

première consonne du mot est elle-même sourde.

En position finale (finale de syllabe ou finale abso­

lue), l'opposition douces/fortes est neutralisée au profit

de s sourde s .

Il Y a également neutralisation dans la série des glot­

talisées au profit de la postérieure '

2.3. Les voyelles

a) Les voyelles brèves

Le système vocalique correspond à un système très com­

mun dans les langues tchadiques où l'on distingue les voyel­

les relâchées, fermées: i ! u, des voyelles tendues, ouver­

tes: e / a/o.
On remarque des phénomènes d'harmonie vocalique d'après

les points d'articulation ou, si l'on préfère, d'après les

prosodies de palatalisation et de labialisation, la voyelle

centrale lai étant non-marquée de ce point de vue.

relâchées

tendues
;~~ï
e a 0

palatalisées non-palatalisée labialisées

non-labialisée

.. .

b) Les voyelles longues

Phonétiquement, nous observons la même série complète

de voyelles longues : ii, ee, aa, 00, UU •
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Ces voyelles apparaissent systématiquement, par exem­

ple, dans les nominaux terminés par une consonne -r, lors­

qu'ils sont à la forme définie pausale :

forme indéfinie contextuelle forme définie pausale

'ïr-

fér-

"yeux, vue"

"grenier" *fér-nà + *férrà + féerà

D'autres exemples de [i:] et Cu:] seraient plutôt à

analyser, en structure profonde, comme reposant sur /iy/

et /uw/, les semi-voyelles se réalisant comme telles devant

voyelle :
[b ù : nà] "pourriture"

[bùwa] "pourrir"

[b in i : nà] "éléphantiasis du scrotum" (forme définie)

[biniyàJ "id." (forme indéfinie).

Les exemples avec /iy/ et /uw/ étant très fréquents

dans la langue, les informateurs préfèrent retenir, pour

l'écriture, les voyelles longues ouvertes: ee, aa, 00,

tandis que Ci:J et Cu:] seront toujours interprétéescomme

/iy/ et /uw/.

Sur le plan strictement phonologique - sans considéra­

tion morphologique -, nous devrions considérer toutes les

voyelles longues comme des phonèmes.

2.4. Les tons

Le système tonal du masa est, du moins tel qu'il se

présente à l'observation immédiate, fort complexe: il y a

trois registres (haut / moyen / bas) et, outre les trois

tons ponctuels correspondants, toutes les combinaisons mélo­

diques possibles se rencontrent :

- descendant : HM, MB (et parfois HB sur voyelle longue)

- montant : BM, MH (et parfois BH sur voyelle longue).

Cependant, à l'analyse, il semble que deux principes

expliquent ces tons mélodiques :

a) l'effet sUY'pT'essif (c'est-à-dire "haussant") des conson­

nes fortes, et corrélativement, l'effet dévressi! Cc'est-

;.

-....
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à-dire "baissant") des consonnes douces. Ainsi, au début

d'un mot commençant par une consonne forte, le ton MB se­

rait la réalisation d'un ton B :

[c in nà J "nez" serai t à interpréter comme / ci n nà / ;

inversement, si la consonne initiale est douce, le ton BM

serait la réalisation d'un ton M :

[diynaJ "chien" serait à interpréter comme /dïyna/ ;

"griffe".

"faucille"hiramtà

tirekf)à

<H-B>

<M-B>+tirekf)a

b) un mot est caractérisé par un schème tonal, par exemple

un schème descendant H-B : en fonction de sa structure syl­

labique, ce schème se plaque sur le mot en produisant des

tons mélodiques intermédiaires, qui sont donc prédictibles.

Exemples :

hiramta +

Un inventaire complet des schèmes tonals observés et

une étude systématique de leur distribution par rapport à

la nature des consonnes initiales et des schèmes syllabiques

sont en cours.

Les résultats que nous exposons ici ne sont que schéma­

tiques et provisoires.

3. MORPHOLOGIE

3.1. Les quatre formes des Lexèmes

Nous pouvons observer systématiquement quatre formes

pour tous les lexèmes nominaux et verbaux : des formes con­

textuelles (non-pausales) et des formes pausales ; des for­

mes indéfinies et définies. Exemples:

"peau" contextuelles pausales

indéfinies bà k- bàgi

définies bàkl]-
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contextuelle s pausales

indéfinies

définies

bàl- bàli

.
bàll- bàllà

"brièveté ll

indéfinies

définies

contextuelles pausales

gidèl)l)à

3.2. Le nom et le syntagme nominal

Dans les formes nominales définies, on relève une oppo­

sition de genre générique / spécifique, comme l'a noté

C. CAITUCOLI.
Le générique est la forme la plus fréquente, la moins

marquée, avec les valeurs de masculin, singulier collectif

ou pluriel ; le spécifique est beaucoup moins fréquent ;

c'est donc une forme marquée avec des valeurs particulières

de singulier, féminin, diminutif.

La marque du générique *-na se réalise :

-na après consonne "neutre" ou après voyëlle

-r:Ja

-la

-Vra

fixe

après consonne postérieure

après -l- ;

(allongement de la dernière voyelle radicale

-ra lorsque le radical se termine par -r-).

Exemples :

et suf-

formes indéfinies
contextuelles

bàrà­

diy­

slëk­

dèl­

bàr-

formes définies
pausales

bàrànà

d;yna

slekr:Ja

d è II à

bàarà

IItermitière sp."

II chien"

"coq"

"cou Il

"tornade sèche"
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." -ta

-da

-ka

La marque de spécifique *-ta se réalise :

lorsque la consonne précédente est sourde

lorsque la consonne précédente est sonore

après -k-.

Exemples :

formes indéfinies
contextuelles

'cak a­

diy­

sLëk-

formes définies
contextuelles

c ak at à

diyda

sLëkka

"année prochaine"

"chienne"

"poule".

Dans certains syntagmes nominaux, ce morphème n'est

pas suffixé directement au nom mais postposé à l'ensemble

du syntagme. Exemple

küL üm ma s Law na "le cheval rouge"

cheval - qui est - rouge - dét.

"les chefs"

"les voleurs"

"les/ses frères"

"la volaille"

mùL:ryana

küLi'yana

ooosiyomna

sLügünaynà

oaasümna

sLëkf)a, sLëkka

Nous avons relevé certaines formes irrégulières de

pluriel, notamment avec suffixe ou infixe -ay-, -iy-, -nay-.

Exemples

mulLà

kulLà

Des formes supplétives de pluriel sont également obser-

vées

gùros-güroyna "les enfants"

gùrol)-güroyna

gùrom-güroynâ

boynà "les femmes"

put t a "vache"

vàdà, vànà

goorà

Luwaynà

sLéna

"les bovins"

"les choses"

L'étude du syntagme possessif nous conduit à faire une

distinction entre noms inaliénables et noms aliénables. Il

y a ainsi deux types de syntagme possessif

Nom aliénable + défini - va + pronom

Nom inaliénable + pronom.
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On peut ainsi distinguer les parties du corps humain

(inaliénables) des parties du corps animal (aliénables).

Exemples :

- aliénable :

- inaliénable

- aliénable :

- inaliénable

bàkr)à vànu

bàkànù

batna vànu

batanü

"ma peau (d 1 animal) "

"ma peau (personnelle)"

"mon gigot"

"ma cuisse".

En règle générale, les parties du corps humain et la

majeure partie des termes de parenté sont inaliénables.

Le syntagme démonstratif présente une certaine origi­

nalité et une grande variété de formes avec l'emploi de

plusieurs adverbes spatio-temporels (généralement dérivé~

de verbes) décrivant la position et/ou le mouvement des

objets ou des êtres animés :

dà m "assis"

ôaw "qui s'éloigne, qu'on ne voit pas"

kay "ensemble qu Ion tient en main, qui se déplace en foule"

kII a "en marche"

l ak "posé irmnobile, étalé (plusieurs objets)"

t a "posé debout"

wan "couché"

yaw "ramasser, prendre plusieurs pbjets ou ggch. long, étendu"

z àw "debout, qu i reste sur place".

La structure du syntagme démonstratif est la suivante

Nominal + adverbe ± ay + goy + n ï

"au loin" "là-bas"

;.

Exemple bàkr) lâk r)i "cette peau étalée"

peau + déf. - posée - cette

Nous avons également abordé les syntagmes détermina­

tifs avec numéraux, anaphorique, alternatif, interrogatif,

le syntagme complétif et le syntagme relatif.

En règle générale, on peut noter des accords avec le

déterminé : générique / spécifique / pluriel (uniquement

pour les êtres humains).
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Exemples

- présentatif
"c'est"

- pr. sujets 3

- pr. comp1. 3
pr. poss. inal.

- pro poss. alién.

générique

m;'

nàmû, nàlamû

-mu

vàlamû

spécifique

tï

nà'â

-'a

và'â

pluriel.

sr

nisïyâ

-siya

v;s;yâ

- anaphorique 'nâ
"ce ... en question" nam nà' t â nisiy na

- relatif

- additif
"un autre"

-ma

- . -marana tarâta

sa

- alternatif hénna
"l'un ...1' autre"

hétta sénna, séëgéna

- interr.. direct - -maara saara

interr. indirect maa r ,. 9 é
"quel"

taarïgé saa rigé

.. .

3.3. Le verbe et le syntagme verbal

Dans la catégorie du verbe, il faut distinguer huit

sous-classes morpho-phonologiques en considérant

- la consonne initiale : douce (C) ou forte (ë)

- le nombre de syllabes du radical : les monoverbes

n'ont qu'une syllabe radicale (CV ou CVC) , les polyverbes
ont deux syllabes radicales (CVCV ou CVCVC) ;

- la nature de la syllabe finale : le radical se ter­

mine par une syllabe fermée (CVC) ou ouverte (CV).

Soit le tableau général suivant



nombre de
syllabes

syllabe
finale

- 12 -

consonne initiale

douce forte

{ CV
monoverbes.-

CVC

poz'yverbes
f

CV

cvc

cv ëv
cvc ëvc

~vcv cvcv
fVCVC cvcvc

Soit les exemples types suivants où les verbes sont

cités à l'infinitif (inaccompli, formes contextuelles)

bà "perdre" pi "planter"

bàr "couvrir" pék "saisir"

jùgo "goûter" tûpa "heurter"

gùztoE> "pétrir" t il ëk "lécher"

REMARQUE: Dans le verbe, les tons marquent des oppositions aspectuel­
les, ici l'inaccompli. Ils n'ont aucune fonction distinctive sur le
plan lexical.

A partir de ces classes verbales et de ces exemples

types, il est possible, par des règles simples - que nous

ne présenterons pas dans· le détail ici - de prévoir les

différents aspects et formes dérivées du verbe.

a) Inaccompli

;.

consonne
initiale

ë

c

b) AccomDJj

ë

c

schème tonal
structurel

H -

- li

- H

H -

réalisation
exemples

pausale

{ H-M pi'ë

H-H-M tupâ' a

t B-!1 bà'â

B-M-H jùgo'ô

t
M-H pilé

M-M-H tupaJa -..

{ HH-MB bal~'

H-r~-MB jugô'ô
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c) Aoriste (subjonctif)

consonne
initiale

schème tonal
structurel

.., réalisation
pausale

- :- {

M-B

, ,M-:B-B

• '. 0. ~. '.

1
1

j
)

1
l,

l" ,

pi'e

tupa'a

gùzlè'nà

"pétrir"

c)Aoriste
"

le verbe, dans ûne'
marquer uniquement le
schèmes tonals struc-

.'

vùllà

{

B-B

B-B-B

"donner"

pi 1 é

tupa'â

, b) .Accompli

jùgëna'

"goûter"

bànâ

c

, "perdre"

a) Inaccompli

pile

tupala

1

l ' '1'd)Nom verbal '

T b b 1 1': • ' l' ~ \ 'oute ase ver a e peut çtre nomlna lsee en prenant un
l "'" l,'suffixe défini ou indéfini. L'e schème' tonal du nom verbal !

i,
est prédictible d'après les critères retenus. Exemples avec

i

le suffixe défini *-na (formes pausales) :

i
;\

l ' , ,
,. 'REMARQUE :' Des suffixes verbaux (extensions, pronoms compléments) peu­

;vent prendre la place du suffixè pausal _'V en suivant les mêmes schè­
)mes tonals que ci-dessus .', '

•

'j C
1

1..
(SChème tonal
'structurel

'\
1

!' Pour la notation 'des tons dans
'écriture pratique, nous, proposons de
'~on haut ,tel qti'il apparaît dans les

, 1
turels. Exemples '.
!

cv CVC

monoverbes poZyverbes monoverbes poZyverbes
~

C -.. tùpana pekr)à tilèkr)àplna

"planter" "heurter" "saisir" "lécher"

-..
ba'â

jugolô

bâ'a
jugolo

ba'a

jugo'o
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d) Nom verbal

pinâ

bana

tupana

jugonâ

pekl")a

vu LLa

ti Lekf)a

guzLo'na

3.4. Remarque sur L'absence de cLasse adjectivaLe

Les "adjectifs" correspondent soit à des bases nomina­

les, soit à des bases verbales. Il n'y a pas de classe ad­

jectivale en soi.

Exemples de bases nominales

né k- "lourdeur, poids"

L6'6t- "laideur"

h 1y- "colère"

Exemples de bases verbales

9 àf)- "guérir"

bùw- "fermenter".
ges- "salir".

Correspondant au syntagme adjectival en français, on

aura soit un syntagme relatif, soit un syntagme participial,

soit un syntagme complétif. Exemple

Nom - relatif - Nom + défini

sa ma hawna

homme - qui a - richesse

"l'homme riche"

3.5. Les pronoms ~ersonneLs

Les paradigmes de pronoms personnels sont structurés

de la manière suivante

1 2

singe

pZur.

sing. ma sc . 1 fém. masc·1 fém.

excl. 1 incl. plur. plur.

Des distinctions de genre (générique-masculin, spécifi­

que-féminin) sont faites aux 2ème et 3ème personnes du sin­

gulier ; une distinction exclusif / inclusif à la 1ère uer-
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sonne du pluriel.

Comme exemples, nous citerons les paradigmes de pro­

noms sujets, compléments et possessifs (aliénables), aux
formes pausales

"0

1 sg.

2 m.

2f.

3 m.

3 f.

1 excl.

1 incl.

2 pl.

3 pl.

4. LEXIQUE

pr. sujets

nànu

nàr)u

nàku

nàmu

nà'â

numala

nâyâ

nig;yâ

n;si'ya

compléments

-nu

-mu
-la

-mala

-ya

-giya

-siya

possessifs

vànu

vàr)u

vàku

vàLamu

và'â

vùma'â

vàyâ

vigi'ya

visi'ya

-..

Nous avons commencé à reprendre le Lexique masa de

C. CAITUCOLI (jusqu'à la lettre k-) en le complétant.

La vérification de ce lexique, selon le dialecte de

Yagoua, sera poursuivie en décembre et janvier. Nous devrions

parvenir à une liste de 1.500 entrées environ.

Nous avons contrôlé également, en notant les tons, le

vocabulaire de la SEMRY, en proposant les aménagements ortho­

graphiques requis.

Après discussion avec les informateurs, nous avons
choisi les formes de citation 'comme suit

- les formes définies pausales pour les noms (N)

- les formes indéfinies }18.usales à l'inaccompli

pour les verbes CV).
Exemples :

b à k r) à (N) - peau

b à r à n à (N) - termitière arrondie sp., termite sp.

b ù wa (V) pourrir

pi 1 e (V) - "planter"

t Û pal a (V) - "heurter".
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5. LITTERATURE ORALE

Charles YAOUSSIA et Jean-Luc DAPLA vont reprendre la

transcription (dans le dialecte de Yagoua) et la traduction

littérale de contes publiés par les Pères Jean GOULARD et .

José-Luis FERRER. Deux volumes de bonne qualité sont dispo­

nibles.

Ces documents pourront être publiés ultérieurement et

- serviront, comme le lexique, de documents de référence pour

la standardisation de la langue.

6. PROPOSITIONS D'ECRITURE

6.1. La syllabe

On respectera rigoureusement les types syllabiques

admis dans la langue: CV, CVC. Exemples :

9' les na "rein"

9' ràyta "pintade"

, i y r à "yeux, vue".

6.2. Les consonnes

A l'initiale, on distinguera les 26 consonnes, soit

dans l'ordre alphabétique: ',b, D, c, d, â, f, 9, h, fi,
j, k, l, m, n, 8, p, r, s, sl, t, v, W, y, z, zl.

L'adoption des symboles spéciaux D, â, fi, 8, ne devrait

pas poser de problèmes particuliers pour les usagers de la

langue. Ces symboles sont fréquemment employés dans la trans­

cription des langues camerounaises (du moins pour D, â, 8).

En position intervocalique, on respectera autant que

possible les tendances de la langue en notant les consonnes

sonores lorsque la première consonne est une sonore, en no­

tant les consonnes sourdes lorsque la première consonne est
sourde ou sonorante.
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Exemples :

- sonore + sonore

9 i. ctèl)l)à "brièveté"

hù r ct u wd a "scorpion"

- sourde + sourde

ca kat à "année prochaine"

tu p a "heurter"

En position finale, les consonnes seront toujours

notées sourdes. Exemples

bà k "peau" (forme indéfinie contextuelle)

, 0 S L "toux" (id.).

Dans cette position, il faut signaler quelques exemples

avec l'occlusive glottale en finale (consonne souvent igno­

rée jusque là)

fi; ct i ' "trois"

nà' pro sujet 3 f. (forme contextuelle)

-a' pro complément 3 f. (forme contextuelle)

numa' pro sujet 1 excl. (forme contextuelle).

6.4. Les voyelles

Les voyelles brèves sont notées: i, e, a, 0, u.

Les voyelles longues ouvertes seront notées: ee, aa,

00, tandis que les voyelles longues fermées seront notées:

iy, UW.

6.5. Les tons

Notre étude est loin d'être achevée.

Cependant, pour ce qui est des verbes nous pouvons

d'ores et déjà proposer une solution~économique qui lève­

rait toute ambigüité : on note uniquement le ton haut.

(Rappelons que ce point est fondamental et que la non nota­

tion du ton conduit à des confusions majeure entre, disons

"j'ai payé" / "je paierai".)

Pour ce qui est des noms, l'étude est à poursuivre .

Les paires tonales (deux mots qui ne se différencient dans
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leur forme que par le ton) ne sont pas rares en masa, même

sur des polysyllabes. Exemple

f
duwaynà "rhume, toux, morve"

dù wà y nà "marmite en terre cuite".

[
bàrànà

bàrana

{
biLLa

b { LLà

{
bà a rà

ba a rà

{
c~ynà

cayna

{
C~nnà

Clnna

{
fULLà

f ULLa

{
dèLLà

déLLà

"couvrir"

"grosse termitière arrondie sp."

"vaguelettes sur l'eau"

"couteau de jet"

"tornade sèche"

"criquet"

"saison froide"

"mil pénicilaire"

"nez"

"tamarinier"

"brousse, plaine"

"démon"

"cou, voix"

"vagin"

"gazelle sp."

"foie".

Il est probable que dans la majorité des cas le con­

texte général d'emploi suffit à lever l'ambigüité. Cependant

l'absence de notation des tons entraîne une gêne inèénia­

ble pour le lecteur qui doit opérer une doubZe Zecture de

chaque phrase, la première, toujours silencieuse, pour dé­

limiter l'univers du discours et éliminer les interpréta­

tions les plus improbables, la seconde qui peut cette fois

être à voix haute, pour donner le r~~ultat de son interpré­

tation.

~os premières investigations nous permettent de penser,

compte tenu du nombre limité de schèmes tonals acceotés par

la langue qu'il sera possible de ne marquer le ton haut ou

bas que sur une seule syllabe d'un nom, avec cette économie

supplémentaire que les noms de tons moyens ne recevront
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aucune marque tonale typographique.

REf~RQUE : Dans les exemples ci-dessus, le ton moyen n'est pas
marqué.

Pour les mots grammaticaux, la notation des tons haut et

bas (et l'absence de notation pour le ton moyen) fournira·

d'importants repères syntaxiques qui faciliteront grande­

ment le processus de lecture. Ainsi, si may qui est la pré­

sentatif négatif "il n'y a pas" et may (ton moyen, donc non

~ marqué) qu'on peut traduire par "mais" sont distingués par

leur transcription : may / may, le découpage des phrases où

ils apparaissent sera immédiatement déduit de la forme écri­

te.

En conclusion, nous préconisons sur ce problème de no­

tation des tons une démarche en deux temps :

1) dès maintenant, notation des tons hauts sur les

verbes, et des tons hauts et bas sur les mots grammaticaux
les plus fréquents. Les noms pourront être laissés sans tons;

2) après poursuite de l'étude, pour les noms, notation

probable d'un seul ton par mot (accent aigü ou accent grave,

ou absence de marque pour respectivement les tons marqués

H, B, M).

6.6. Les caractères spéciaux

Nous proposons donc d'ajouter six caractères snéciaux

pour une transcription courante de la langue masa

1:>, â, h, r),

Pratiquement, l'adaptation d'une machine à écrire nour­

ra se faire à Yaoundé, à la Société Internationale de Lin­

guistique (SIL). Vu le nombre limité" de signes spéciaux,
l'adaptation sera telle que la machine pourra continuer à

être utilisable pour la frappe du français .
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7. SUITE DU PROGRAMME

~ous envisageons de poursuivre nos recherches sur le

lexique, la grammaire et la littérature orale. En janvier,

Charles YAOUSSIA devrait venir en mission à Yaoundé à cet·

effet.

Il devrait en résulter une publication qui consistera

en une esquisse générale du dialecte masa de Yagoua dont on
, tirera un manuel directement utilisable par les alphabéti­

seurs. On compte également produire un lexique et des tex­

tes de tradition orale qui serviront de documents de réfé­

rence.

Des travaux ultérieurs pourront être envi-

sagés par le Service de Structuration Paysannale : révision

de l'Abécédaire, constitution d'un Syllabaire, lancement

d'un Journal, d'un Manuel de calcul, sans comuter la tra­

duction en masa de tous les imprimés propres au fonctionne­

ment de la SEMRY.

La standardisation de la langue, le développement de

la littérature et le programme d'alphabétisation seront

suivis par les chercheurs du CREA qui trouvent le plus grand

intérêt à collaborer à ce projet. C'est pour nous l'occasion

idéale de mettre notre compétence au service du développe­

ment.

Depuis de longues années, nous souhaitons voir nos

travaux trouver des applications concrètes. Nous nous ré~

jouissons que l'initiative soit prise ici par une société

para-publique dont le rôle d'entraînement pourrait être

considérable à travers tout le pays.

Etienne SADE~1BOUO, chercheur du CREA, devrait effec­

tuer une prochaine mission, à Yagoua, en février 1985,

pour tester nos propositions et aider les alphabétiseurs

au début de leur tâche.

REf'~RQUES : Nous souhaiterions que les personnes concernées par
la standardisation de la langue masa nous communiauent au olus vite
leurs remarques sur nos propositions.

La création d'un Comité de la langue masa serait à envisaGer.

-.
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ANNEXE

ETUDE LINGUISTIQUE D'UN

CONTRAT D'ATTRIBUTION D'UNE PARCELLE RIZICOLE

EN LANGUE MASA

Le Service de Structuration Paysannale avait formulé

un "Contrat d'attribution d'une parcelle rizicole" (le "pi­

quet") en termes juridiques et l'avait traduit en français

fondamental afin d'en faciliter la traililction en masa.

Nous avons ré-analysé le texte masa sur le plan lin­

guistique (phonologie, grammaire, sémantique) avant d'en

proposer une transcription courante, soit une version cor­

rigée du texte initial.
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TRADUCTION

0.0. Document qui donne accès à la cul ture du "piquet".

0.1. Entre la SEMRY

0.2. que nous appelons ci-dessous "celui qui donne le piquet l
!

0.3. et ...

0.4. que nous appelons ci-dessous "celui qui cultive le pi­

quet" (ou l'exploitant),

0.5. sur les choses que fait la SEMRY

0.6. il est stipulé dans ce texte que

1.1. La SEMRY donne le piquet à celui qui cultive le piq1.1et.

1.2. Celui-ci déclare qu'il accente ledit piquet.

NOTES LINGUISTIQUES

0.1. j àr "parmi, entre, au milieu de" est un fonctionnel dérivé du

nom jàara "milieu, centre".

-0.2. Le relatif ma qu 'on peut traduire par "qui, que, celui qui,

celui que, celui qui est ... , celui qui a ... " sert à former de

nombreux noms d'agent. Exemple : ma vùr pekeûi (litt. celui qui ­

donne - piquet) "le bailleur".

Le relatif ta a pour antécédent sëmry considéré comme "spéci­

fique - féminin" .

0.5. sLé est la forme indéterminée de sLéna "les choses", pluriel,

irrégulier, de vànà "la chose".

.
0.6. 'aLa' est probablement une variante de La (cf. ph. 0.2, 0.4).

1.2. Le sens premier de goy est "dehors, vers l' extér ieur". Employé

comme post~si tion avec le verbe "dire, parler", il siqnifie "ou­

vertement, haut et fort". Avec le verbe "abimer", il prend le

sens de "complètement" (ph. 3.7), de même avec le ver:,e "oançrer"

(ph. 7.18) ou après un participe (ph. 5.3).

Le référe:1t objet de và'a est pëketa "le piq-.:et", è'où l'accorè

"fér:Jinin" .

..

..
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TRANSCRIPTION PHONOLOGIQUE ET TRADUCTION LITTERALE

zùmnà v;- pëkëta.

papier - rel. - donner - voie + dét. - cultiver - à - piquet + dét.
spéc. inacc. spéc. N. V. spéc.

0.1. jàr sëmry,

entre - sernry

0.2. ta - .nay .gaa kuauw ma vùr pëkëta

-.

a.3.

rel. - 1 incl. - appeler + 3f. - en bas - au dessous - ainsi -
spéc. inacc.

ma vùr pëkëta

rel. - donner - piquet + dét.
spéc. inacc. spéc.

o-z,

avec

0.4. ma nay yum gàa kuauw La

rel. - 1 incl. - appeler + 3rn. - en bas - au dessous - ainsi
gén. inacc.

ma zùiii pëkëta

rel. - cultiver - piquet + dét .
gén . inacc. spéc .

O.S. sLé ma sëmry Lum hayàaà,

choses - rel. - semry - faire + 3m. - dedans
gén. inacc.

0.6. vùndà Qiray

parole + dét. - arranger + term. - que
spéc. ace.

1.1.
_. -semry vùr pëkët ml ma zùiii

"

pëkëta.

semry - donner - piquet + dét. - pour - rel. - cultiver - piquet + dét.
inacc. spéc. gén. inacc. spéc .

3m. - dire - ouvertement - que - 3m. - prendre + 3f.-..
1 .2.

inacc.

và'â.

inacc.
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2 .4 .

2 .5.

2 .6.
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La SE~RY proclame

que les choses qu'elle faisait par le passé pour l'ex­

ploitant

elle les fait toujours :

lui envoyer l'eau sur son piquet,

lui donner les plants de riz,

lui donner l'engrais,

(et) les sacs avec lesquels il vend son riz,

ainsi qu'elle le faisait par le passé.

3.1. L'exploitant suit les conseils

3.2. que lui donne l'homme qui connaît le travail de culture.

3.3. Il répare bien les digues,

2.7. Le verbe gùsa dénote tout échange avec l'extérieur. Précisé par

la postposition géy "vers l'extérieur", il prend le sens de "ven­

dre". Sans cette postposition, il a le sens de "acheter" .

.'

-.
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.. sernry - dire - ouvertement - bien
inacc.

2. 2. ' aL à sLé ma nà' Lum j é w m; ma Z.Ù in pëkëta,

que - choses - rel. - 3f. - faire + 3m - avant - pour - rel. - cultiver -
gén. inacc. gén. inacc.

piquet.":!" dét.
spéc.

2.3. nà' Lum dog-dogo

3f - faire + 3m - toujours
inacc.

2.4. gùffi n;yn ku' pëkëta vàLamu,

envoyer + 3m - eau + dét. - sous - piquet + dét. - poss. 3m
inacc. gén. spéc.

2.5. vùLum gùro âeDDa,

donner + 3m - petit - riz + dét.
inacc. gén.

2.6. vùLum 'àDrëna,

donner + 3m - angrais + dét .
inacc. gén.

ma .nam gùs gay nà

sac - rel. - 3m - échanger - riz + dét. - poss .3m - extérieur - dét." sac"
gén. inacc. gén. gén.

2.8. kay ma nà' Lum jéwi1 nà La.

pour - rel. - 3 f - faire + 3m - avant + dét. - dét. prop. - ainsi
gén. inacc . gén. gén.

"conseil"

kat tuw dàm Dà'a

- cultiver - piquet + dét. - entendre - sous - conseil
inacc. spéc . inacc .

- rel. - connaître - travail - culture - donner + 3m + 3m dat. -
pl. inacc. inacc.

gàtku'

Lop zùm vùLumta na.sa w;

zùiii pëkët hum3 . 1 . ma

rel.
gén.

3 . 2 . ma

rel.
gén.

dét.
gén.

3 .3. nàm
-.. 3m - réparer - corps - digue - bien

inacc.



- 28 -

3.4. ainsi que le canal qui apporte l'eau à la rizière,

3.5. et celui qui récupère l'eau en bas,

3.6. et celui qui évacue l'eau en bas;

3.7. il ne les laisse pas se dégrader,

3.8. (et) fait son travail selon les directives

3.9. de l l homme qui a été envoyé par la SEMRY.

4.1. Quant à acheter le riz aux exploitants,

; 4.2. c'est la SEMRY seule (qui le fait).

4.3. En vertu de cela,

4.4. l'exploitant vend l'intégralité du riz qu'il récolte

sur son piquet à celui qui lui a donné le piquet.

3.7. La particule négative â, se place toujours en fin de phrase.

4.1. sumuna "les hommes, les gens" est le pluriel, irrégulier, de

sanà "l'homme".

4.2. On relève trois présentifs

- générique-masculin mi'

- spécifique-féminin ti~

- pluriel (êtres humains) si' .

4.4. goy s'applique au verbe gùs "échanger".

no!) kafë "tout entier" détermine âët) "riz".

.-
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3.4. zi- Lam ma màr niy,; kuL6 ku' aër]

et - canal - rel. - apporter - eau + dét. - en haut - sous - riz
gén. gén.

3 . 5 . -ma fi niyri kuaûm na

et - rel. - trouver - eau + dét. - en dessous - dét. "canal"
gén. inacc. gén. gén.

3 . 6. z i- ma 9 ;- n; y ri goy kuau m na

et - rel. - lancer - eau + dét. - dehors - en dessous - dét. "canal"
gén. inacc. gén. gén.

3.7. hinim ôûLâk goy aï

laisser + 3m - abimer - complètement - nég.
inacc. inacc.

3.8. Lûm Lopom ku' ditâ

faire + 3m - travail + poss. 3m - sous - parole + dét.
inacc. spéc.

3.9. v;- sa ma sëmry gumiy -na .

de - homme - rel. - sernry - envoyer + term. - dét. prop.
gén. acc. gén.

4. 1 • 9ù 5 aë r]!) a v;- su muns a z ù in p ë k ë na k ay ri

acheter - riz + dét. - à - gens - rel. - cul tiver - piquet + dét. - là + dét.
inacc. gén. pl. inacc. gén. gén.

4 • 2. t ï' s ëmr y kë p •

c' est - semry - seule
spéc.

4.3. kû' nàm na,

sous - 3m - dét.
gén.

4.4. ma zùiii pëkët gùs aë6

rel. - cultiver - piquet + dét. - échanger - riz
gén. inacc. spéc. inacc.

ma nà m .-
goy

rel. - 3m - trouver + 3m - dans - piquet + dét. - poss. 3m - extérieur
gén. inacc. spéc.

mï ma vûLum pëkët no!) kafë.

, .
pour - rel. - donner + 3rn - piquet + dét. - entier - tout

gén. acc. spéc.
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4.5. Reste pour lui une part d'un dizième.

4.6. Celui qui récolte dix sacs

4.7. en prenJ un pour manger.

4.8. Pour trente,
4.9. il en prélève dix,

4.10. Pour cent,

4.11. il en prélève dix,

4.12. cela, pour sa nourriture.

4.13. Ne pas faire autre chose avec (ce riz),

4.14. ne pas le vendre à d'autres gens, surtout.

5.1. La SEMRY achète l'intégralité du riz

5.2. selon les diverses qualités,

4.13. L'indéfini "autre" s'accorde avec le déterminé

générique-masculin

spécifique-féminin

pluriel (humains)

- ,
mara

tara
sara.

.'
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4 . 5. hi n ka Lam mï' g à Làm ma dao 9 a n à .

laisser - chez + 3m - c'est - partie - rel. - dix - dét. "partie"
inacc. gén. gén. gén.

4.6. san fi bünü dàoga kàyn

homme + dét. - trouver - sac - dix - là + dét.
gén. inacc. gén.

4.7. nàm sLi ma ti këp,

3m - prendre - rel. - manger - un
inacc. gén. inacc.

4.8. dag h,~i kayn

dix - trois - là + dét.
gén.

4.9. nàm yaw R,d,',

3m - retirer - trois
inacc.

4.10. k,s

cent - là + dét.
gén.

4.11. nàm y~w dôogo',

3m - retirer - dix
inacc.

4. 1 2. ma kay tïna vàLam na.
rel. - pour - nourriture + dét. - poss. 3m - dét. prop.
gén. gén. gén.

4.13. Li và Zl
,

nam dl .

faire - chose - àutre - avec - 3m - nég.
inacc. gén.

4.14. gùsüm goy mi sümü sarâ na~ ai.
échanger + 3m - extérieur - pour - gens - autres - entièrement - nég.

inacc. pl.

5. 1 . -, -semry nàm naT)

semry - échanqer - riz - ce - entièrement - tout
inacc.

5.2. ku' ~àata vàLamu và Uimu

.. sous - qualité + dét. - poss.3m - poss.3m
spéc .
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5.3. selon qu'il a été bien purifié,

5.4. dès le moment où il l'apporte au marché.

5.5. Son achat ne prend pas plus de trois jours.

5.6. Elle achète au nrix que lui fixe le gouvernement tous

les ans. '

5.7. Elle achète le mauvais riz à un mauvais prix,

5.8. le bon riz à un bon prix.

r 6.1. L'exploitant proclame

6.2. qu'il paie le travail que la SEMRY fait pour lui dans

son piquet.

6.3. Il paiera un noids de riz

6.4. que la SHIRY fixe pour chaque' campagne de culture.

5.3. On aurait pu dire: ku' tüwum ma kotoy g6y na, mais le choix du

relatif spécifique insiste sur le caractère particulier, spéci­

fique, qualitativement différent de ce tuwna.

5.7. Litt. "la SEMRY achète le riz qui est mauvais mal aussi, celui

qui est bon bon aussi".

6.4. bùsata signifie "le cycle" sans précision, c'est "l'année",

mais bùsata z.ùmnà "cycle de culture" traduit la "campagne de

culture". Normalement il y a deux "campagnes de culture" par

année, une de saison sèche et une de saison des pluies.

"
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kotoy géy

sous - corps + poss. 3m - rel. - arranaer + term. - ouvertement - dét. "corps"
spéc. ace. spéc.

5.4. hay L,y ma .
nam

,
corn goy Lumünà.

dans - moment - rel. - 3m - apporter + 3m - extérieur - marché + dét .
gén. inacc . gén.

5 • 5 •
, .

gusna vàLam
,

mus
,

suw bù r lÎ,di" (rI.

achat + dét. - poss .3 rn-rester - dépasser - sur - jour - trois - nég .
gén. inacc. inacc .

5.6. gùsüm .gus

acheter + 3m - sous - prix
inacc.

ma gomna kam , -'busat kaf na
rel. - gouvernement + dét. - couper + 3m - dans - années + dét. - tout - dét.
gén. gén. ace. soéc. "prix"

5.7. nà' gus dër) ma jéon joé

3f - acheter - riz - rel. - mauvais + dét. "riz" - mauvais - aussi
inacc. gén. gén.

5 . 8 . -ma
,

I)aa

rel. - bon + dét. "riz" - bon - aussi
gén. gén.

6.1. ma zùiii pëkët •aLa'
rel. - cultiver - piquet + dét. - dire - ouvertement - bien - que
gén. inacc. spéc. inacc.

6.2. nàm wudkLëp ma sëmry Lum

3m - payer - travail - rel. - sernry - faire + 3m - bénéfactif
inacc. gén. inacc.

pëkët na.
dans - piquet + dét. - dét. "travail"

spéc. gén.

6.3. nàm mà wurélk

3m - futur - payer - poids + dét. - de - riz
inacc. gén.

6.4. ma sëmry tunum hay zùm kafë.

-.

rel. - semry - poser + 3m - dans - année + dét. - cul ture - tout
gén. inacc . spéc .
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6.5. C'est-à-dire que
6.6. la SEMRY va déduire le prix du riz (qui représente le

paiement des prestations engagées) pour le piquet de

la somme

6.7. qu'elle va lui donner pour paiement de tout

6.8. ce qu'il lui remettra en vente.

7.1. L'exploitant

7.2. cultive entièrement le piquet qu'on lui a donné au

cours des campagnes de culture,

7.3. durant la culture de saison des pluies

7.4. et celle de saison sèche tout autant.

7.5. Celui qui connaît ces techniques,

7.6. c'est la SEMRY :

6.7. nà' renvoie à SEMRY et le pronom objet inclus dans vùLà"

renvoie àgùrjùta "argent", également "féminin". A noter les

relatives en série: ma kà'f ma nàm... "ce qui (est) tout ce

qu 1 il ... "

7 . 5 . ya LLa "la ruse, l a méthode, la bon..T1e manière de faire" .

.'

--.
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dire + terme - là + dét. - que
acc. gén.

6.6. semry mà yéw

semry - futur - retirer - prix - de - riz
inacc.

ku' gùrjüda

rel. - sur - piquet + dét. - sous - argent + dét.
gén. spéc. spéc.

- 6. 7. nà' mà vùLa' , 'a wu ra k

rel. - futur - donner + 3f - pour - payer - rel. - tout
spéc. inacc. inacc. gén.

6.8. ma
,

nam gùsnà.

rel. - 3m - apporter + 3m - dans - vente + dét.
gén. acc. gén.

7.1. ma zùm peketa,

rel. - cul tiver - piquet + dét.
gén. inacc. spéc.

7.2. zùm peke ta vuLümtat g6y pete

cultiver - piquet - rel. - donner + 3m + 3f + dét. - ouvertement - tout
inacc. spéc. acc. spéc .

hay bùsata zùmnà

dans - année + dét. - culture
spéc. N. V.

7.3. hay zùm ma gàvùLdàn

dans - culture - rel. - saison des pluies + dét. "culture"
gén. gén.

7.4. z.;- ma caytàn kafe.

et - rel. - saison sèche + dét. "culture" - tout
gén. gén.

7.5. wûm yaLla,

connaître + 3m - manière
inacc.

7.6. vàLarÎl tï semry

-.
poss. 3m - c' est - semry

spéc.
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7.7. cultiver tel endroit, ou bien ne pas le cultiver,

7.8. c'est la SEMRY qui dit cela.

7.9. Quant à ce qui est dû pour le piquet,

7.10. que l'homme ne cultive pas le piquet

7.11. ou qu'il ne le cultive qu'en partie,

7.12. la SEMRY le retire toujours.

7.13. Si le travail du piquet n'a uas été fait

7.14. parce que la SEMRY a vu que l'endroit en question

~ 7.15. n'est pas à cultiver,

7.16. alors la dette n'est pas imputable à l'homme

7.17. s'il n'y a pas eu d'eau, ou bien

7.18. si les oiseaux ont tout mangé, il en est de même.

7.10 . •.• kaw, ••• kaw "de même ... , de même "

7.11. zùmà zumiy est une forme verbale à redoublement (avec une valeur

d'insistance ?).

kucfa' "un peu, partiellement" est à rapprocher de kùcfu', ku'

"sous" (avec un rapport de sens comparable au français "sous­

estimer" ou "sous-traiter" par exemple) .

7.i3. lâàwa vient de II + awa qu'on pourrait traduire par "(ceci)

étant fait".

L'objet inclus dans lâ' est peketa.

7.14. ku'ta litt. "sous cela que".

may est la forme négative de l'existentiel.
niyn ka'a "eau il y a" .

ni yn may cfï "eau - il ya - pas" .

Ne pas confondre avec mây "donc, par conséquent" qu'on trouve

dans la phrase 7.16.

-- .
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7 • 7 • , 'a zùiii l ;yna-, zùmum ôi kaw

.. pour - cultiver - endroit + dét. - cul tiver + 3m - nég. - aussi
inacc. gén.

tï sëlnry.
là + dét. - dire - c'est - semry

gén . N. V. spéc .

7.9. bàl ma kay peket

dette - rel. - sur - piquet + dét. - là + dét.
gén. spéc. gén.

7.10. san zùm peket ôi kaw,

homme + dét. - cultiver - piquet + dét. - nég. - aussi
gén. inacc. spéc.

7 • 11. z ùmà z um;' kûÔa1

cultiver - cultiver - un peu - aussi
inacc. acc.

7.12. semry yawam g69 dog-dàgà.

semry ...; retirer + 3m - vers l'extérieur - toujours
inacc.

7.13. laàwa l â ' lapa ôin,

si - faire + 3f - travail - nég. + dét. prop.
inacc. gén ..

7.14. kû'ta

parce que - endroit + dét. - semry - voir + 3m - là + dét.
gén. . inacc. gén.

7.15. may , 'a zùiii ôi na,

nég. - pour - éultiver - nég. - dét. "endroit Il

inacc. gén.

7.16. bàl nàm mây kay san ô1 may,

dette - cette - être - sur - homme + dét. - nég. - par conséquent
gén.

7.17. laàwa niy mây ô1' .'

-c

si - eau - être - nég. - ou bien

7 . 18. l a y n t li m 9 6Y k;- l a' n à la' .

oiseau + dét. - manger + 3m - extérieur - ou bien - comme ça
gén.
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8.1. Quant aux sacs qu'on a ftistribués aux gens,

8.2. (à) l'homme qui ne retourne pas (à le SEMRY) ceux qui

restent,

8.3. on retiendra de l'argent pour eux

8.4. sur la base du prix du sac tel qu'il est fixé par.la

SEMRY

8.5. (en déduction) de la somme à lui verser pour son riz.

9.1. L'exploitant proclame

9.2. qu'il ne laisse pas le bétail (aller) sur la rizière.

9.3. De même, il monte bonne garde

9.4. pour que le bétail des autres n'entre pas dedans.

8.2. hin géy "rester" marque un nouvel emploi de la postposition

géy hin tout seul signifiant "laisser" (cf. ph. 9.2).

kûLé précise hot: "retourner vers le haut, à la source",

c'est-à-dire à la SEMRY.

8.3. kaLa1nù "sur + eux (les sacs)" on prélève l'argent "sur" (kay)

quelque chose, c'est-à-dire pour payer quelque chose (la dette) ,

et on le prélève "sous" autre chose (·kû'), c'est-à-dire sur la

somme globale (voir aussi ph. 9.7).

8.4. vèk "en face de, par rapport à" est un emploi fonctionnel de

vèkr)à, "le front".

"
9.4. hayam litt. "ventre - son". Cf. haynà "le ventre".
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8.1. bùfiù -ma mi sümü na,

sac - rel ~ - distribuer + 3m - pour - gens - dét. "sac"
gén. inacc. gén.

8.2. san hot ma hin goyn kuL6 âïn,

homme + dét. - retourner - rel. - laisser - extérieur + dét. - haut - nég.
gén. inacc. gén. acc. "sac" + dét.

8.3. kâ gùrjüt goy k iH amù

couper - argent + dét. - extérieur - sur + 3m
inacc . spéc.

8.4. vàk gùsnà vàLàrfJ -ma sem ry di nà

en face - prix + dét. - poss. 3m - rel. - semry - dire - pour + 3m - dét .
gén. gén. acc. "prix"

8.5. ku'

sous - argent + dét. - de - homme + dét.
spéc. gén.

ta kay âëD8a vàLàm ta.
rel. -sur-riz+dét. -poss.3m-dét. "argent"
spéc. gén. spéc.

9 • 1. ma zùiii p ë k ë ta d;- g 6Y 8 à ' a
rel. - cultiver - piquet + dét. - dire - ouvertement - bien
gén. inacc. spéc. inacc.

9 • 2. 'a La' nà m

que - 3m - laisser - troupeau + dét.
inacc. gén.

hay s ih ë'nà

dans - champ + "dét. - riz - nég.
gén.

9.3. nàm 8àmom

3m - garder + 3m - bien
inacc.

9.4. 'a faraynà V1 süm séii ka~

-.

pour - troupeau + dét. - de - gens - autres - aussi
gén. .

cuk kuL6 hayam âi Lay.

entrer - en haut - dans + 3m - nég. - de même
inacc.
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9.5. Au cas où les troupeaux auraient mangé du riz

9.6. la SE~RY lui retiendrait la somme

9.7. équivalent au riz qui âurait été mangé.

10.1. La SEMRY peut saisir son piquet

10.2. (et) chasser l'exploitant dehors,

10.3. s'il a refusé d'entepdre les paroles

10.4. qu'elle lui a adressées auparavant.

10.5. S'il a commis des actes répréhensibles,

10.6. la SEMRY récupère son piquet

10.7. (et) peut le traîner en justice.

10.8. Voici les motifs pour lesquels elle peut (re)prendre

son piquet : \

9 6 ka' '-a. . "couper" prend ici le sens de "arrêter, fixer" en parlant

d'un prix, d'une somme. Il s'emploie aussi avec kiytana "le juge-

ment" (cf. le français "trancher").

10.5. Li' Law "faire parole" a le sens de "commettre des actes" .

.'
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9.5. farayn ti âe88a wan,

troupeau + dét. - manger - riz + dét. - si
gén. ace. gén.

9.6. semry kam gùrjüt goy
semry - couper + 3m - argent + dét. - dehors

inacc. spéc .

nàm -ma t iy na

sur - riz - ce - rel. - manger + terme - dét. "riz"
gén. ace. gén.

10.1. semry 'asa sLf pekëta vàLàmu,

semry - pouvoir - prendre - piquet + dét. - poss .3m
inacc. inacc. spéc.

10.2. diki' ma zùiii pekët goy haya'a,

chasser - rel. - cultiver - piquet + dét. - extérieur - dans + 3f
inacc. gén. inacc. spéc.

10.3. Laàwa nàm hum ku' di
si - 3m - entendre - sous - parole

inacc.

10.4. ma nà' ~uiiigoy jéwn âi.

rel. - 3f - dire + 3m - dehors - avant + dét. "parole" - nég.
gén. ace. gén.

10.5. laàwa Ilàm Li: Law ma j60 -wa,

si - 3m - faire - parole - rel. - mauvais - si
. ace. gén.

10.6. -'semry và·' a,
semry - prendre - piquet + dét. - poss .3f

inacc~ spéc.

10.7. nà' 'as nàram hay kiyta'a.

3f - pouvoir - conduire + 3m - dans - jugement
inacc. inacc.

10.8. sLé ma nà' 'as s Lf
.'

pëkëta và'

'.

"

choses - rel. - 3f - pouvoir - prendre - piquet + dét. - poss .3f -
gén. inacc. inacc. spéc.

pour + 3!D - voici .
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10.9. - l'homme détériore les ouvrages que la SEMRY a amé-

nagés

10.10. comme les digues, les canaux, etc.

10.11. - l'homme ne cultive pas le riz aux dates

10.12. qui·ont été retenues par les gens pour cela,

10.13. par exemple, il reste en retard sur les autres, ou·

bien encore

10.14. - l'homme n'apporte pas son riz

10.15. à la bascule en totalité, ou bien

~ 10.16. il vend une partie de son riz clandestinement,

10.17. ou bien il n'a pas payé ce qu'il doit pour son piquet

à la SEMRY, ou bien encore

10.18. parce qu'il ne vend pas du tout son riz à la SEMRY.

10.13. b~g~L "derrière" vient de b~g5lLi "le dos".

10.15. vùii "devant" vient de vùnna "la bouche".

10.16. L'indéfini "autre, certain" s'accorde avec le déterminé

- générique-masculin

- spécifique-féminin

pluriel (humains)

héiina

·hétta

séegéna (voir aussi ph. 10.13).

küL d'i'ya litt. voler - ? , a le sens de (faire) en cachette"

cette express~on modifie toujours un verbe : nàn ti küL âi'ya

"je mange en cachette" (cf. français "à la dérobée") .

10~18. mal est le pronominal datif 3 f. (forme contextuelle). Le para­

digme des pronoms datifs est le suivant :

t sg. manu
2 m. mal)u .
2 f. magu
3 m. ma.Lamu
3 f. mala

1 excl. maya
1 incl. müma'a
2 pl. mlgi'ya
3 pl. ml'sïya.
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san Dulak slé ma semry kotom,

homme + dét. - dégrader - choses - rel. - semry - arranger + 3m
gén. inacc. gén. acc .

10.10. dàmnà L3'mna k,là

10.11.

10.12.

digue + dét. - canal + dét. - ou bien
gén. gén.

san zùm âe8 hay bùr

homme + dét. - cultiver - riz - dans - jour
gén. inacc.

ma dï sumun kalam â'i' k,là

rel. - dire - gens + dét. - pOur + 3m - nég. - ou bien
gén. acc. gén.

10.13. hin bùgol séegén nàa k,là

rester - derrière - autres - ainsi - ou bien
inacc.

10.14. san may co âeQQa vàlàm

homme + dét. - nég. - apporter - riz + dét. - poss .3m
gén. inacc. gén.

devant - balance + dét. - tout - nég. - ou bien
gén.

.
10.16. âe8 hén nàm gùsüm géy kül â,y kïlà,

riz - autre - 3m - échanger + 3m - dehors - voler - en cachette­
inacc.

ou bien

10.17.

10.18.

san may wurak bàllà vi- semry

homme + dét. - nég. - payer - dette + dét. - à - semry
gén. inacc. gén.

ma kay peket géy â'i' k,là

rel. - pour - piquet + dét. - dehors - nég. - ou bien
gén. spéc.

.'
ku l ta nàm may gùs âeQQa vàlàm

sous - rel. - 3m - nég. - échanger - riz -+- dét. - poss .3m
spéc . inacc. gén.

géy mal â'i' ta.

dehors - à + 3f - nég. - dét. prop.
spéc.
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11.1. L'exploitant ne peut pas céder le piquet

11.2. qu'on lui a attribué à,une personne

11.3. de son choix.

11.4. S'il a un empêchement total,

11.5. qu'il ne cultive pas le riz pendant une campagne en~

tière,

le riz (définitivement)
la culture pour un 'temps limi-

11 .6.

11. 7 •

11 .8 .

il avertit la SEMRY

qu'il cesse de cultiver
ou bien qu'il abandonne

té.

11.9. La SEMRY sait (comment) travailler sa terre

11.10. affecter le piquet

11.11. à d'autres personnes

11.12. c'est elle seule qui le peut.

11.4. 'iran cabaya litt. "mes yeux sont dépassés" signifie "je suis

dans l'impossibilité de (faire)".

11.8. tao est un emprunt au français, d'un usage très courant, par

exemple: tao may <fi litt. "il n'y a pas le temps", "je n'ai

pas le temps".

"
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'asa vùI pëkë

11 • 2 .

rel. - cultiver - piquet + dét. - pouvoir - donner - piquet
gén. inacc. spéc. inacc. inacc.

ta vùLumtat goy mï sa

rel. - donner + 3m + 3f - dehors - pour - homme
spéc. inacc.

11 .3 . ku' m;ntà vàLàm cf;

sous - volonté + dét. - poss. 3m - nég .
spéc.

11. 4. Laàwa
si - yeux + poss.3m - empêcher + terme - complètement

acc.

11. 5 • , .
a zùiii cfer) bùsà

11 .6 .

pour - cultiver - riz - année - certain - complètement - nég.
inacc. spéc.

nàm dl semry ka'à,

3m - dire - semry - sur + cela
inacc.

11.7. 'aui' nam may zùiii cfër) Lo' cf ,. kï Là,
que - 3m - nég. - cultiver - riz - encore - nég. - ou bien

inacc.

11 .8. Laà nàm h;nâ' goy ,-,
1 r ta6 nëetâ kiLà,

que ..:. 3m - laisser + 3f - dehors - pendant - temps - un peu - ou bien

11 .9 . sëmry w; Lop nàgàdà . , .
va· a,

semry - connaître - travail - terre + dét. - poss .3f
inacc. spéc.

11.10. nà' . Jasa vùr peken goy

3f - pouvoir - donner - piquet + dét. - dehors
inacc . inacc. gén.

11.11. m; sumu .'

pour - gens - autres
pl.

11.12. tï' nà' këp.

c'est - 3f - seule
spéc.
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12.1. L'exploitant cultive son riz

12.2. lui-même.

12.3. Les gens qu'il peut appeler pour l'aider dans ce tra­

vail,

12.4. ce sont ceux qui sont dans sa maison et ceux de sa

famille.

12.5. Mais il ne peut prendre au loin des ge~s d'ailleurs

12.6. pour lui faire le travail

12.7. et les payer.

13.1. L'exploitant s'unit au groupement

13.2. qui va être créé bientôt

13.3. soit dans un seul quartier, soit (en se rassemblant)
\

plusieurs,

13.4. si les conditions que la SEMRY a avancées à ce sujet

sont toutes (satis)faites.

13.5. Le groupement dont il est question,

12.4. voona "la demeure, le chez soi", distinct de z; ynà "la conces­

sion, la maison". Une distinction analogue s'observe en mafa :

ngway'''chez soi" et gay "maison, case".

12.5. yaw ••• yaw, forme redoublée avec inaccompli / accompli (voir

également ph. 7.12).

13.1. et 13.2. jùn ••• këp litt. "attacher ... un"

"

"s'unir".
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12.1. ma zùm pëkët zùm âe6~a vàlàm

rel. -cultiver-piquet+dét. -cultiver-riz+dét. -poss.3m
gén. inacc. spéc. inacc. gén.

12 . 2. n à m kay t Üwümü'.
3m"; sur - corps + poss. 3m

12.3. nàm yis; 'a' gùtüm hay lop nàm

3m - pouvoir - appeler + 3pl. - pour - aider + 3m - dans - travail - ce
ace. inacc. inacc.

12.4. sï' sümü sa vào vàlam zi- ja-fna vàlamu.

c'est - gens - rel. - maison - poss. 3m - et - famille + dét. - poss. 3m
pl. pl. gén.

12.5. nàm 'as yaw sumu sad y goy Jam yaw

3m - pouvoir - prendre - gens - d' ailleurs - dehors - au loin - pr~ndre
inacc. inacc. ace .

12.6. lumta
•

lopa' may

faire + 3m datif - travail - mais
inacc.

12.7. nàm wurakisi may â'.

3m - payer + 3pl. - mais - nég.
inacc.

13. 1 . ma

rel.
gén.

13 . 2 . ma

z. ùiii p ë k ë t a j ù ri z. ;.- t ap n
- cultiver - piquet + dét. - attacher - avec - groupement + dét.

inacc. spéc. inacc. gén.

tunum wilin âaw~ kep

rel. - poser + 3m - maintenant - bientôt - un
gén. inacc.

k'ilà, dàk-dàk kllà,

dans - quartier + dét. - un - ou bien - plusieurs - ou bien
gén.

"

13.4. laàwa slé ma sëmry di kâlam lïy kafë.

si - choses - rel. - semry - dire - sur + cela - faire + terme - tout
gén. ace. ace.

groupement - ce - là



13.10.

13.11­

13.12.

13 . 6 .

13 • 7 •

13 .8 .

13 .9 .

.. 14.1­

14 • 2 •

14 .3.

14.4.

14 . 5 .
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ce sont les gens mêmes qui cultivent les piquets.

Une telle adhésion au groupement

apporte des changement?

en grand nombre (dans les rapports) entre les exploi­

tants et la SEMRY,

mais le présent document

conserve sa valeur ;

sa valeur ne devient pas caduque.

Ce qui est dit dans le présent document

rejoint

ce que le Préfet du Mayo Danay a déjà dit

sur les affaires de piquets en février 1980.

L'homme oui veut discuter,
L

13.7. j ùnnà "II adhésion". Noter cependant la relative avec ta spécifi­

que (voir aussi 5.3).

13.11. n;yna "l'eau" signifie aussi "la valeur" (au sens économique

comme au sens moral) ; en ce sens, il régit souvent le verbe

ti'ë "manger" : n;yam ti l)oLo litt. "son eau mange beaucoup"

"ça coûte cher".

14.5. wa"yna "le noyau, la partie dure au milieu de ... ", ici a le sens

de "le fond des choses'; le coeur du problème" ; vouloir saisir

le coeur des affaires, c'est "discuter, vouloir en savoir plus,

douter, faire la palabre".

.'



13 .6 .
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s ï' su m s a z ùin p ë k ë n Lây

c'est - gens - rel. - cultiver - piquet + dét. - même
j?l. pl . inacc. gén.

13 . 7 . jùn ta zi- tapn tà

adhésion - rel. - avec - groupement + dét. - dét. - celle-là
spéc. gén. spéc.

13 .8 . màr sLé ma W,Ll

13 .9.

apporter - choses - rel. - nouveau
inacc. gén.

j à r s â z ùm - p ë k ë n z i- s ëmr y r) à Là,

entre - rel. - cultiver - piquet + dét. - avec - semry - beaucoup
pl . inacc . gén.

13.10.
- .

may nà' ta

mais - papier - 3f - connectif - voici

13.11.. niyà' ti dàg-dàgà

valeur + poss. - manger - toujours
spéc.

13.12. niyà' ni- gàa âl.

valeur + poss. - tomber - en bas - nég.
spéc . inacc .

14. 1.
,

Law ma hay âërwëL nà ' ta kayne

parole - rel. - dans - papier - 3f - dét. - voJ.cJ.
gén. spéc.

14 • 2 • tap ku' -t üwüm

14.3.

rejoindre - sous - corps + poss. 3m
inacc.

z1 ma përfena màyo-dànày diy;s

avec - rel. - préfet + dét. - Mayo-Danay - dire + déj à
gén . gén . a cc ..'

1 4 .4. fëvr;yë 1980

sur - affaire - piquet + dét. - en - février - 1980
gén.

14 . 5 . s a' ma m; n v ï waya,

. - honnne - rel. - vouloir - saisir - noyau
gén. inacc.
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14.6. qu'il se reporte à ces paroles-là.

15.1. Pour que la SEr~Y reconnaisse parfaitement bien le

rizicul teur,
15.2. elle lui donne un papier
15.3. sur lequel il est clairement représenté,

15.4. (papier) qu'il a sur lui.
15.5. Au cas où il égarerait ce papier,

~ 15.6. il (le) déclare tout de suite.

15.7. Pour qu'on lui en donne un autre

15.8. il paie.

14.6. hümümgùm litt. "son oreille l'envoie (sur)", expressionidioma-'

tique rendant l'idée de "se souvenir" .

15.3. ôek "montrer" construit son objet avec kay "sur" (cf. anglais

to point at), donc ... ôék kaLam ••• "qui le montre".

15.4. kay' est une de ces postpositions, nombreuses dans cette langue,

qui précise le sens d'un verbe où la manière d'être du sujet .

.'



14.6. hùmùm gùm
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o+,eille + poss. 3m - lancer + 3m - sur - parole - ce - dét.
inacc. gén.

1 5. 1 •
, .

a sëmry w; sa' ma zùm cfërj

pour - semry - connaître - homme - rel. - cultiver - riz - dahors -
inacc. gén. inacc.

bien

15.2. nà' vùLüm âërwëL

15.3.

15.4.

3 f - donner + 3m - papier
inacc.

tà âék goy kaLam 8àat

rel. - montrer - dehors - sur + 3m - bien + dét. prop.
spéc. acc. spéc.

sur + 3m - en main

~

15.5. âërwëL nà'

papier - ce - dét. - perdre + si - dehors + dét. prop.
spéc. spéc. acc. gén.

15.6.

3m - dire - immédiatement - tout de suite
inacc.

15 • 7 •
, .. a ,vù Lüm tarât

..

pour - donner + 3m - autre + dét. - là
inacc. spéc. spéc.

15.8. nàm wurâka.

3m. - payer
inacc.

.'
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TEXTE MASA EN TRANSCRIPTION COURANTE

0.0. ôerweL ta vuL hakata zumna vi peketa.

0.1. jar semry,

0.2. ta nay ya' gaa kuôùw La ma vu L peketa,

0.3. zi

0.4. ma nay yum gaa kuôuw La ma zum peketa,

O.S. sLe ma semry Lum hayaôa

0.6. vunda l');ray tala

1.1. semry vuL peket mi ma zum peketa.

1.2. nam di goy tala nam va'a.

i

0'

2 . 1 •

2 • 2 •

2 .3 .

2.4.

2 • 5 •

2 .6 .

2 • 7 •

2 .8 •

3.1.

3 .2 .

3 .3.

3.4.

3 . 5 .

3.6.

3 . 7 .

3 .8 .

3 .9 .

semry di goy l')a'a

tala sLe ma na' Lum jew mi ma zum peketa,

na' Lum dog-dogo :

gum niyn" ku' peketa vaLamu,

vuLum guro ôel')l')a,

vu Lum 'al') rena,

bunu ma nam gus Ôel')Da vaLam goy na

kay ma n"a' Lum j ewn na La.

ma zum peket" hum ku' gat

ma sa wi Lop zum vuLumta na.

nam kat tuw dam Da'a

zi Lam ma mar niyn kuLo ku' ôeD

zi ma fi niyn kuôum na

zi ma gi niyn goy kuôum na

hinim DuLak goy ôi ,

Lum Lopom ku' dita

vi sa ma semry gum;y na.

..
'.
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semry gus âel) nam nOI) kaf

ku' I)aata vaLamu vaLamu,

ku' tuwum ta kotoy goy ta

hay Liy ma nam com goy Lumuna.

gusna vaLam mus suw kay bur nidi âi.

gusum ku' gus

ma gomna kam hay busat kaf na.

na' gus âel) ma joon joo Lay,

ma I)aan I)aa Lay.

gusum goy mi sumu sa ra no!) ôi.

ma zum peket gus ôe!)

ma nam fum hay peketa vaLam goy

mi ma vuLum peket no!) kafe.

h;n kaLam mi gaLam ma doogo na.

san fi bunu doogo kayn

nam s L; ma t; kep,

dog Ridi kayn

nam yaw nidi',

kis kayn

nam yaw doogo' ,

ma kay tina vaLam na.

Li va mara zi nam ôi .

4.1. gus âe!)!)a vi sumun sa zum pekena kayn,

4.2. ti semry kep.

4.3. ku' nam na,

4.4.

ma zum peket di goy I)a 'a La

nam wurak Lop ma semry Lum dan hay peket na.

nam ma wûrak nek!)a vi âel)

mas e mr y t û n LI m ha y bus a t a z um ,'k a f e .

d;y kayn 'aLa

semry ma yaw wurak!)a vi âel)

ma kay peket ku' gurjuta

6.7. na' ma vula l la wûrak ma kaf

6.8. ma nam maram hay gusna .

4 .5.

4 .6.

4 • 7 .

4.8.

4.9.

4 • 10 .

4 • 11 •

4 • 12 .

4 • 13 .

4. 14.

5. 1.

5 • 2 .

" 5.3.

5 .4.

5 .5.

5.6.

5 • 7 .
5.8.

6.1.

6 • 2 .

6.3.

6 • 4 •

6 .5.

6 • 6 •

..



7 • 1 •

7 .2.

7 • 3 •

7.4.
7 . 5 .

7 .6 •

7 .7.

7 • 8 •

7 .9 .

7 • 10 •

7 . 11.

7 • 1 2 •

7 • 1 3 •

7 . 14.

7. 15.­

7 . 1 6 •

7 • 1 7 •

7. 18.

8 • 1 •

8 .2.

8 .3.

8.4.

8 • 5 .
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ma zum peketa,

zum peke ta v~Lumt~t goy pete hay busata zumna

hay zum ma gavuLdan

zi ma caytan kafe.

wum yaLLa,

vaLam ti semry

la zum Liyna, zumum ôi kaw,

kayn din ti semry.

baL ma kay peket kayne,

san zum peket ôi kaw,

zuma zumi kuôa' kaw,

semry yaw~m goy dog-dogo.

Laawa La' Lopo ôin,

ku'ta Liyn semry ôuwum kayn

m~y 'a zum ôi na,

baL nam m~y kay san ôi may,

Laawa niy may ôi ki La)

Layn tum goy ki La na La.

bunu ma Durwam mi sumu na,

san hot ma hin goyn kuLo ôin,

ka gurjut goy kaLamu

vok gusna vaLam ma semry di kaLam na

ku', gurjuda vi san

ta kay ôe88a vaLam ta.

'.

•

9.1- ma z.um peketa di goy 8 a 'a

9.2. 1 a La nam h{n farayn kuLo

hay sinena ôe8 ôi.

9.3 . nam 8omom 8 a 'a

9.4. 1 a farayna vi sum sen kaw .
cuk kuLo hayam ôi Lay.

9.5. farayn t i ô e 88a wan,

9.6. semry kâm gurjut goy

9.7. kay d'e 8 nam ma tiy na.



•

10. 1-

1a. 2 •

10.3.

1a. 4 •

1a.5.

1a. 6 .

10.7.

1a.8 .

1a.9 .

10.10.

10.11­

10.12.

10. 13.

10.14.

10.15.

10.16.

10.17.

10.18.
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semry 'asa sLi peketa vaLamu,

diki' ma zum peket goy haya'a,

Laawa nam hum ku' di -

ma na' dum goy jewn âi.

Laawa nam Li Law ma joo wa,

semry sLi peketa va'a,

na' 'as naram hay kiyta'a.

sLe ma na' 'as sL; peketa va' kaLam La k8 e

san DuLak sLe ma semry kotom,

damna, Lamna kiLa,

san zum âe8 hay bur

ma di sumun kaLam âi kiLa,

hin bugoL seegen naa ki La,

san may co âe88a vaLam

vun kiLon kaf âi kiLa,

âe8 hen nam gusum goy kuL âiy kiLa,

san may wurak baLLa vi semry

ma kay peket goy âi kiLa,

ku'ta nam may gus âe88a vaLam goy mal âi ta .

ma zum peket 'asa vuL peke

ta vuLumtat goy mi sa

ku' minta vaLam âi.

Laawa 'irim cabay no80,

'a zum âe8 busa tara n08 âi,

riam di semry ka'a,

'aLa nam may zum âe8 Lo âi kiLa,

Laa nam hina' goy 'ir ta8 neeta kiLa,

semry wi Lop nagada vala,

na' lasa vuL peken goy

, .

11. 1­

11. 2.

11 .3 .

11 .4 •

11. 5 .

11- 6.

11. 7 .

11 .8 •

11 .9 .

11.10.

11.11­

11.12.

mi sumu saran,

ti na' kep.

"



1 2 • 1 .

1 2 . 2 •

12 • 3 •

1 2 .4.

1 2 • 5 •

1 2 . 6 .

1 2 • 7 •

13. 1.

13 .2 .

13.3.

13.4.

13 • 5 •

13.6.

13 • 7 •

13 .8 .

13 .9 •

13.10.

13.11.

13.12.

14. 1.

1 4 • 2 •

J 4 .3.

14.4.

1 4. 5 .

14.6.
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ma zum peket zum ae88a vaLam

nam kay tuwumu.

nam 'asa y;s; 'a gutum hay Lop nam,

si sumu sa voo vaLam zi jafna vaLamu.

nam 'as yaw sumu saray goy jam yaw

Lûmta Lopo' may

nam wurak;s; may ai.

ma zum peketa jun zi tapn

ma tûnum wi Lin aawn kep

hay kartiyen kep kiLa, dak-dak kiLa,

Laawa sLe ma semry d; kaLam Liy kafe.

tap nam kayne,.

si sum sa zum peken Lay.

jun ta zi tapn ta kayn,

mar sLe ma wiLi

jar sa zum peken zi semry 8oLo,

may aerweL na' ta kayne,

niya' t; dog-dogo,

niya' may ni gaa ai.

Law ma hay aerweL na' ta kayne,

tap ku' tuwum

zi.ma perfena mayo-danay d;y;s

kay Law peken hay fevriye 1980.

sa ma m;~ ~i waya,

humum - gum kay Law nam na.

"

..

•

...
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15 . 1 . 1 a . âel) I)a'a)semry W1 sa ma zum goy

• 15 . 2 • na 1 vuLum âerweL.
15 . 3 • ta âék goy kaLam I)aat

15 .4 • kalam kay'

15 .5. âerweL na 1 ta bâawa goyon,

15.6. nam di. .\(u nd i.y de' •

1 5.7 '. ' a vuLum tarat kayn

1 5 .8 . nam wûrâka.

.'

."

•



acc.

alién.

dét.

excl.

f.

inacc.

inal.

incl.

m.

N.V.

nég.

pl.

poss.

prop.

rel.

sg.

spéc.

term.

1

2

3

c

j

sL

zL
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ABREVIATIONS ET SYM80LES

accompli

aliénable

déterminatif

exclusif

féminin

inaccompli

inaliénable

inclusif

masculin

nom verbal

négation

pluriel

possessif

proposition

relatif

singulier

spécifique-masculin

terminatif

1ère personne

2ème personne

3ème personne .
? (occlusive glottale)

tJ (affriquée palato-alvéolaire sourde)

d3 (affriquée palato-alvéolaire sonore)

t (latérale fricative sourde)

~ (latérale fricative sonore)

,

i




